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FUEQUOI AVOIR 
JUSTEMENT FAIT 
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\ OH, MAIS T'AI FAIT 
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PAS, ÇA LUI PASSERA. 













ILN'EN EST FAS 
QUESTION / FAITES -VOUS 
MORDRE FAR CETTE BESTIOLE 
ET VOUS FOURFIEZ 
PEFINITIVEMENT DIRE 
ADIEU À LA HAUTE 
COUTURE. 
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Vous N'T' FENSEZ 
FAS.' LAISSEZ- MOI 
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HE NE CROIS PAS. 
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ENCORE HEUREUX 
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LE TAXI. 











| DEMAIN, dE LES RACCOM- 
 PAGNERAI À LA GRILLE. 


” PUIS NOUS DESCEN- 
DRONS EN VILLE. dE DOIS 
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ON N’A PAS INTÉRET À TROP | LES CHIENS,” MAIS C’EST V | : EE 
S'ÉLOIGNER PE LA MAISON, PATRON. : Rs cn VRA il, GA 
IL A TOULOURS LES CHIENS. + SONT-ILS 7 ON NE ES ENTEND 


MON DIEU, C'EST ( MAIS POURQUOI S°EN À : 
AFFREUX, ILS N'ONT | SONT-ILS PRIS SOUDAINEMENT | QUELQU'UN LES | 
LAISSÉ QUE &ES | ALT AURA FOUSSÉS ET. 27 
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Ÿ PAS QUESTION 
ILS ONT DÉJÀ EU 
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JOHN M'AVAIT 
LUN JOUR FARLÉ D'UN 
BATEALI ŒIL AVAIT 
GUR LE LAC... 


C'EST VRAI 


QUE, MOI AUSSI, 


AL DÉBUT... 


UN INSTANT." VOLS NE 
TROUVEZ PAS ÇA BI- 
ZARRE VOLS 7 


f EHBENVOILA/ \, À CONDITION \ QUE LE OÙ LES AUTRES N’ EN_À 


ON PEUT TOUJOURS | | F7. 7 SACHENT RIEN. x 
ESSATER TELE À Re ans 173 tn an 


À MON AVIS, ILS NE SE MONTRERONT PAS. 
ILS POIVENT AVOIR EU LA FLUS GROSSE 
FREATEUR PE LEUR VIE. 
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CÉQUE VOLS AVEZ PU FAIRE A CE TÇTFE sy” 1: ET ILS PEVIENNENT FOLS 
POUR LE METTRE DANS UNE ROGNE 2 /) FURIEUX. 
PAREILLE. | nn ses 
| OUAIS. MAIS QUAND , 
MÊME, A CE FOINT- LA … 
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| |  ENGABLURES DU RIVAGE. ÇA OTERA À 

D'ÉVENTLELS INTRLS L'IDÉE DE = 
VOLILOIR MONTER À BORD. > 


ALLEZ LA REJOINDRE. CH: 4 ET PUIS Se 
IL FAIT GELANT ICI,“ 7. AIRTOUT 
| Fois TS GENEZ PAS 


QU'EST-CE QUI )| | 
GE PASSE 7 4 CONMENT 
at | ME TROUVEZ- 
vous ? 
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UNE MINE DANS UN LAC,’ GA PAG À 
DIRE. ILY À DES GENS @UI AETTENT 
__ N'IMPORTE QUOI A LA FLOTrE / 
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L QU'ELLE N'AIT FAS 
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CAPE LES 


GAZ, P'TIT,” À, 


CE MATIN, EN VENANT ICL dE 
M'ÉTAIS BIEN PROMIS DE RAMENER. 
QUELQUE CHOSE, MAIS LA. dE 
N’4 AVAIS VRAIMENT FAS 





” L'IGNORE Si VOUS 

{ PENSEZ GMMNE MOI, | 
[ MAIS TOUTES CES ÉMOTIONS 
M'ONT OUVE RT, 


UN TYPE AVEC UN 
ARÂCTÈRE PAREIL, VOUS 
à ANEr @LANP MEME PAS 
PU NE FAS LE 


REMARQUER 


N'ENSAIS RIEN dE LUI 


dE 
" TOLRNE LE DO$. 


ŒQUAND UN HOMME 
VOLS FAIT LA Ur 


PRE TOU 





À VRAI DIRE, 3€ N'ENSAIS 

\ | TROPFRIEN. TOUT CEQUE dE 

? | SAIS, C'EST QU'ELLE NE RE- 
PREND L'AVION QUE DEMAIN 
ETQUE D°'lEI LA. IL VA 

NX FALLOIR MEUBLER. 


FRANCHEMENT. VOUS NE VOYEZ VRAIMENT 


Pas QUI lin ÊTRE 2°. 


BON, D ACCORD. MAIS NLAND vous 
DÉCIDEZ LE L'ENV GE FAIRE 
VOIR AILLEURS, IL DOIT BIEN AVOIR 

UNE REACTION | 


ATTENDEZ- MOI ‘4 77 3E VOUS AURE/2EN 4 

sélyes AU: F| |(  COMPRENDS RIEN. JENAI 

ET SURTOUT NE Ch | FASQUITTÉCE PLATEAU 
N # f |— DES PEUX... af 
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ŒUAND 3'AI PRÉPARÉ . ” jé AVALÉ UNE GORGÉE ; 
LE CAFÉ. É | 2 | PRES | 


RIEN NE DIT QU'IL == ” | PAS DIFFICILE À " VOUS N'ALLEZ 
ÉTAIT EMPOISONNÉ dE NE COMPRENPS DEVINER, PATRON. | TOUT DE MÈME FAS 
| | pp tr ES PE ] LS SONT PLUSIEURS 
| à ; = 4 fl. À VOULOIR 
RIEN NE DIT QU'IL TOUT À LA FOIS. TE | | 
NE L' ÉTAIT FAS > sim 
NON PLUS, | 
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EN TOUTCAS NOUS NE SOMMES 

FAS PLUS AVANCÉS. QUOILQUE NOUS 

FASSIONS, ILS NE NOUS LACHENT 
: FAS D'UNE SEMELLE. 


ÉCOUTEZ-MOI, 
, d'Al RÉFLÉCHI... 


NON, C'EST L'UNE DE 
SES RÉFLIQUES DANS 
LE TROISIÈME ACTE DE 


_  LAFILLE DU MONGOL 


| BEN... \ | SAVEZ-VOLIS QUE 4€ 
| SUBLIME, COMME COMMENCE À VOUS 
DANS TOUTES TROUVER DE PLUS EN 
À LES AUTRES... À | FLUS SOMPFATHIQUE 7 


VOUS AVEZ UN FETIT 
dE NE SAIS PUOI Fes 


dE SUIS CERTAIN C'EST VRAI QU'ON 
ŒUEN CE MOMENT | À EU BEAUCOUP 

MÊME. ILS NE NOUS DE CHANCE JUSQU'A 
ŒQUITTENT FAS / PRÉSENT MAIS DIELI 


SAVE 


= 4 
A SA 


Lu PARTEZ, ABANDONNEZ- MOI. 
DÜBLIEZ- MOI ET LAISSEZ-MOI À 
MA CRUELLE MORT 


VL TOUTES 
_ FIÈCES. 








MAIS 
| PENSAIS R 
__ CEQUESE 
DISAIS... 


CERTAINS AUSSI SONT PLUS 


ALLONS DONC A 
COMBIEN DE TOPES AVEZ - 
VOUS DÉJA SORTI CES 
GALADES AVANT DE LES 


LAISSER TOMBER COMME 


DE VIEILLES à 
CHAUSSETTES; 


C'EST VRAI 


SUSCEFPTIBLES QUE D'AUTRES ET. | AUSSI QU'IL® EN 
ŒUAND ILS DÉCOUVRENT LAVÉRITÉ. / À QUI SONT FLUS 


ILS N'HÉSITENT FAS À EMFL 
LA GROSS 


OPER / RANCUNIERS QUE 


EF ARTILLERIE FOUR D'AUTRES. 


h EFFACER CET AFFRONT. 
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LES SEMERK.. 
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CH,C'EST VRAI QUE 
CERTAINS HOMMES SONT D'UN 
BÊTE. ILS N'HEGITENT FAS 
À CROIRE TOUT CE @U'ON 

LEUR RACONTE … 


FA VA MIEUX 7 
OUAIS, AURRTEE 
QU'ON FAIT À 

PRÉSENT :7 


TAPEZ UNCOUFSUR LA 
CLOISON QUANTD VOUS SE- 
REZ À L'INTÉRIEUR.” , 


CHICAGO-VILLE, OUAIS. vous } 
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À METS LES GAZ À FOND _ 4 


| SENTIER LA, À 
nn CHE | 





MAIS ENFIN, 
N’EST FAS 
POSSIBLE 7 


FR 


fe \\ | 
À 


ALLER 
RIFIER 


VÉF 


VAUT MIEUX 


ILS POIVENT AVOIR LEUR 
SERA CONTENT. 
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LES IMBÉCILES. ILS SE 
SONT FAIT AYOIR. À! MON AVIS, 
LES ALITRES N'ONT FAITQLE 

\ GEMBLANT. ILS DEVAIENT SE 
È TENIR SUR LEURS 


Aus 


PERSONNE ,” 
SE LE NE COM- 
PRENDS PAS. dE LES AI 
VUS EMBARQUER.. 
d'VOUS AURE,ET 
LA FILLE ÉTAIT 
AVEC EUX 


Gi L'AVAIS ETE À al ou MAIS VISIBLEMENT. 
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<'AURAIS AU MOIN: - | | | 
PCSÉ À LA DEMOISELLE, | | INSTALLÉS A L'ARRIÈRE. 
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\,  PLAISANTERIE, DE VENIR MIS LA PUCE À 
D. À L'AVANT L'OREILLE 
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EST-CE QUE L'UN D'ENTRE VOUS | À MON AVIS, ON À DÜ LES 
ANRT UN SAVON, PAR HASARD ? _2@] | SEMER, IL A TROP LONGTEMPS 
| RES QUE QUELQUE CHOSE NE a). 
4 À PAS À DIRE. ELLE GARDE Yen] Î NOUS EST PAS TONBÉ A/S 
LE GENS DE L'HUMOUR. 2] M  SLURLATÉTE. D” 


ÇA ALORS, MAIS 
EST CE CHER BON 
VIEUX ELIOTT 
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…( <Ack,SAMMY, MAIS QU'EST-CE QUE VOUS FAITES sm“ 7 DUAIS, EH BIEN, MISSION 
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D. dE VOUS CRERGHE PARTOUT. _° Æ nm | TOMBER. J'AI BESOIN 
> ( | DE VOUS,” 
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MÉSION. | 


d'AI DÉCOUVERT UNE NOUVELLE DISTILLERIE CLANDESTINE 
APPARTENANT À CAPONE À' COUP SUR. CETTE NUIT, J'AURAI 
BESOIN DE TOUS MES HOMMES FOLIR OPÉRER UNE 
DESCENTE ET d'AIMERAIS QUE VOLS SOFEZ 
DE LA FARTIE. 





IL EST LUN JOUR VENU 
ME RENDRE VISITE LORS D UN 
DE MES SPECTACLES, ALORS 

QUE J'ÉTAIS DE PASSAGE 
Æ BROADWAT... 
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FASGER , | QUE C'EST, 


Do “e CUT MATHILDA © 


VOUS VOUS à 
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EUH...EH BIEN. 


DESOLÉE, MADEMOISELLE WEST 
EST FATIGUÉE. ELLE NE VEUT | 
RECEVOIR PERSONNE. 


f ALORS, DÉSOLÉE. VOUS 
SERIEZ L'AGA KHAN QUE CE 
|  SERAIT FN | 
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| LS HOWMES, TOUS PAREILS, 
<E VOUS DIS, | 


. ET Si L'AVAIS ACCEPTE, VOUS AURIEZ FAIT 
COMME LES AUTRES: VOLS M'AURIEZ COLLE ALLX 
BASQUES ET d'ALRAIS EU TOUTES LES PFEINES  / 
___ pu MONDE À VOUS FAIRE DÉBARRASSER ”. 
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AUX TRIFCTS CLANDES - 
TINS. EN VOILA' UNE 
QUESTION 


DIS-MOI, ELIOTT, 
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FAIT CES DERNIERS 
TEMPS 7 
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DANS L’IDÉE QUE <E GENRE QUEL INTÉRET 
D'AVENTURE POUVAIT NUIRE À | J'AUFAIS EU À 
TA RÉPUTATION DE SÉDUCTEUR | L'ÉLIMINER 

ETQUE FOUR CELA, T'AVAIS | À = 

INTÉRET À SUPPRIMER _. | 

GIMPLEMENT 


_ LE PRINCIPAL TÉMOIN 


POLR TE VENGER 
DE L'AFFRONT QU'ELLE 
T'AVAIT FAIT SUBIR, La SOIN") EE 
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